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DE LA COMMUNE DE ZE DANS LA REGION PERI-PORTUAIRE AU 

SUD-BENIN 

COMMERCIAL INFRASTRUCTURE AND LOCAL DEVELOPPMENT 

OF THE MUNICIPALITY OF ZE IN THE PER-PORT REGION IN 

SOUTH BENIN 

* KPOSSA  François; ** DOSSOU-YOVO  Coffi Adrien et * SAMBA Grégoire Aimé  
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Urbaines et Régionales (LEDUR) dosadrien@yahoo.fr 

Résumé 

Les infrastructures et équipements marchands constituent à l’ère de la décentralisation une 

source de mobilisation des ressources financières pour les communes. La présente recherche 

vise à analyser la contribution des infrastructures marchandes dans la mobilisation des 

ressources propres pour le financement des projets de développement à la base dans la 

Commune de Zè au sud-Bénin.  

L’approche méthodologique utilisée s’est basée sur la recherche documentaire, les travaux de 

terrain et le traitement des données. Ainsi, les données et informations qualitatives et 

qualitatives ont été recueilles auprès de cent cinquante-sept (157) personnes, constituées 

d’usagers des marchés, de personnes ressources et des agents de la Mairie. Le modèle SWOT 

a permis de faire l’analyse diagnostique des différents facteurs qui freinent la gestion durable 

des infrastructures marchandes dans les marchés de Zè centre et Zè-Plaque. 

Il ressort de cette recherche que les infrastructures marchandes de Zè centre et Zè-Plaque 

sont constituées de hangars en matériaux définitifs (216 à Zè centre et 102 à Zè Plaque), de 

boutiques (48 à Zè centre et 08 à Zè Plaque) et de gares routières ou parkings auto (02). En 

effet, les infrastructures marchandes et connexes des deux marchés mobilisent en moyenne 12 

702 000 F CFA par an, soit 6,62 % des ressources propres mobilisées annuellement dans la 

commune. Ces ressources collectées sont destinés à 58 % à la construction ou 

réfectionnement des hangars, 26 % pour le fonctionnement de la mairie et 16 % pour les 

infrastructures de base. Au cours des cinq dernières années, seulement 16,70 % des fonds 

attendus sont mobilisés par an ce qui n’est pas de nature à révéler la performance des 

infrastructures marchandes dans la mobilisation des ressources propres pour le financement 

du développement de la commune. 

Mots clés : Région Péri-Portuaire Zè, infrastructures marchandes, mobilisation de ressources 

propres, développement local. 

Abstract : 

The present survey aims to analyze the contribution of the infrastructures shopkeepers in the 

mobilization of the clean resources for the financing of the development to the basis in the 

Township of Zè to the south-Benin.  

To this effect, the used method was based on the documentary research, the works of land and 

the treatment of the data. Thus, the data and qualitative information were collected by two 

hundred eighty-four (157) people, constituted of users of the markets, people resources and 

the agents of the Town hall. More scientifically, the SWOT model permitted to diagnose the 

HP
Mettre en évidence

mailto:franckpossa@gmail.com
mailto:dosadrien@yahoo.fr


Revue scientifique MIRD                           Volume spécial, Numéro spécial,  Juillet  2021 
 

 

483 

 

different factors problems that prevent the lasting management of the infrastructures 

shopkeepers in the markets of Zè centers and Zè-Plate.  

After the investigatings on the land, he/it comes out again that the markets of Zè center and 

Zè-Plate has potential assets for their radiance. The infrastructures shopkeepers of these two 

markets are constituted mainly of hangars in definitive materials (216 in Zè center and 102 to 

Zè Plaque), of boutiques (48 in Zè center and 08 to Zè Plaque) and of road stations or 

parking lot auto. In these two markets, the hangars in definitive materials are the most 

dominant. Indeed, the infrastructures shopkeepers and related some two markets mobilize 12 

702 000 F CFAS on average per year, either 6,62% of the clean resources mobilized annually 

in the township and are destined to 58% to the construction or réfectionnement of the 

hangars, 26% for the working of the town hall and .16% for the infrastructures of basis. 

Unfortunately, these funds only waited for 16,70% are mobilized per year these last five years 

what is not likely to reveal the performance of the infrastructures shopkeepers in the 

mobilization of the clean resources for the financing of the development of the township.   

Key words: Township of Zè, RPP, Infrastructures shopkeepers, mobilization of clean 

resources, Market, 

Introduction 

Depuis quelques années, les infrastructures marchandes sont reconnues comme des éléments 

fondamentaux du développement. Ils constituent à cet effet de véritables centres d’échanges, 

de transactions de produits agricoles et manufacturés d’une part et des endroits doués de 

caractéristiques sociales, économiques, culturelles et autres où l’on trouve un certain nombre 

d’acheteurs et des vendeurs d’autre part. C’est donc un lieu de vente qui joue à la fois une 

fonction économique, culturelle et sociale (K. N’Kéré, 2016 p. 49). Ces lieux d’échange 

présentent de nombreuses caractéristiques qui se matérialisent par leurs dimensions et la 

diversité des fonctions qu’ils assurent. Ils sont ainsi, non seulement des lieux de rencontre des 

populations de divers horizons, mais aussi des espaces d’échange des produits de gros, de 

demi-gros ou de détails dans lesquels le vivrier occupe une place capitale (D. A. Aitchéou, 

2017, p. 244 ). Les marchés sont le support de réseaux de clientèle et de solidarité entre 

commerçants : les relations de marchandage qui s’y tissent, jusqu’à l’acheteur final, sont 

constitutives d’une sociabilité parfois porteuse d’une identité locale et urbaine particulière. Ils 

sont les sources de l’économie traditionnelle et pour cela, ils méritent d’être bien gérés pour 

répondre d’une part aux aspirations des usagers et d’autre part, combler les attentes des 

populations sur les plans économique, social et culturel. Au sein des équipements marchands, 

ce sont surtout les marchés, considérés comme des générateurs de recettes locales et des pôles 

de dynamisme économique, qui ont concentré les appuis et financements de l’Agence 

Française de Développement (AFD) (G. Henry et F. Poisbeau, 2015 p. 6-7). 

En effet, la plus grande proximité du gouvernement, devrait favoriser la mobilisation de 

ressources locales propres au niveau des collectivités décentralisées afin de renforcer le 

niveau des ressources publiques globales (G. Chambas, et al., 2007, p. 4). De plus, la 

mobilisation des ressources propres constitue une préoccupation majeure pour les collectivités 

locales en ce sens que le secteur marchand constitue une source potentielle du financement de 

projets de développement grâce aux recettes qu’il génère (F. Kpossa, 2018, p. 50). A cet effet, 

les infrastructures de transport constituent un maillon incontournable de la chaîne de 

commercialisation d’autant plus qu’ils offrent quotidiennement leurs services aux 

commerçantes grossistes et détaillantes pour le transfert des produits vers les lieux de 

consommation ou de distribution, et aux acheteurs (A. Aitchéou, 2017, p. 118). La véritable 

préoccupation à laquelle la présente recherche s’apprête à répondre est de savoir quelle est la 
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contribution financière des infrastructures marchandes de Zè centre et de Zè Plaque (Tangbo) 

dans la mobilisation des ressources propres pour le développement local dans la RPP à Zè au 

Sud-Bénin. 

1. Matériel et méthodes  

1.1. Outils/matériel de collecte 

Le matériel utilisé dans le cadre de ce travail est composé de : questionnaire adressé aux 

groupes cibles (les commerçants, les agents de collectes des taxes) sur les différentes taxes 

collectées dans les marchés et sur les infrastructures (hangars, boutiques et les aires de 

stationnement) des marchés de Zè centre et de Zè Plaque. Le guide d’entretien a permis de 

recueillir des informations auprès des personnes ressources (autorités à charge de la gestion 

des marchés et les infrastructures). Le GPS (Global Positioning System) pour sa part, a servi à 

la prise des coordonnées géographiques, notamment pour la localisation des marchés 

concernés par la présente recherche. Enfin, l’appareil photo numérique a été utile pour la prise 

des vues illustratives sur le terrain. 

1.2. Méthodes de collecte 

L’enquête individuelle auprès du groupe cible et l’entretien avec les personnes ressources sont 

les principales techniques de collecte de données dans le cadre de cette recherche. Quant à 

l’échantillonnage, la technique utilisée pour le choix des personnes enquêtées repose sur la 

méthode raisonnée suivant les critères ci-après : être une autorité locale à charge la gestion de 

l’un des deux marchés de la commune, membre du comité de gestion des infrastructures 

marchandes agents collecteur ou de vente de tickets des marchés de Zè centre et de Zè Plaque. 

Ces critères sont non cumulatifs.  

Au total 157 personnes ont été soumises à l’enquête. Elles sont réparties comme suit : 112 

commerçants et 18 agents collecteurs. A cet effectif s’ajoutent 27 personnes ressources ayant 

été interviewées dont 15 membres de comité de gestion des marchés et 12 autorités locales 

composées entre autre du Secrétaire Général Adjoint (SGA), du Chef Service des Affaires 

Financières (CSAF), du Chef Service des Affaires Economiques CSAE). 

1.3. Traitement des données et analyse des résultats 

Les enquêtes ayant été réalisées par questionnaires, le dépouillement est fait avec un masque 

de saisie en épidata après la codification et le dénombrement des fiches. Il a consisté à la 

lecture de toutes les fiches et à la mise au propre des différentes données collectées. Après 

cette étape ; la base de données a été exportée en SPSS pour la réalisation des tableaux, 

courbe et graphiques à l'aide du logiciel Excel 2013. Le logiciel Word 2013 a été utilisé pour 

la saisie et la mise forme des textes. En ce qui concerne les cartes thématiques; leur réalisation 

est faite à l'aide du logiciel QGIS 3.6. Ce qui a permis d’évaluer la part des infrastructures 

marchandes dans la mobilisation des ressources propres pour le financement des du 

développement à la base dans la Commune de Zè. 

2-Résultats 

3-1 Milieu favorable 

Située dans le département de l’Atlantique, la Commune de Zè situé au nord-est du 

département du l’Atlantique et au sud de la République du Bénin entre 6°30’ et 7°00’ de 

latitude nord d’une part et entre 2°15’ et 2°30’ de longitude est d’autre part. Avec une 

superficie de 653 km², la commune de Zè est la plus vaste du département de l’Atlantique 

dont elle occupe 19,88 % du territoire (figure 1). Elle est connue pour être l’un des greniers 

agricoles au Sud du Bénin (N.A.R. Ahodo-Ounsou, 2020, p. 106). Cette forte potentialité dont 
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dispose la commune en fourniture des denrées agricoles draine de flux de population 

d’horizon divers (citadines et rurales) qui viennent s’approvisionner en produits agricoles. 

Cette position géographique de la commune dans le département et l’implantation du marché 

de Zè Plaque au bord de la route RNIE 2, ajouter au bitumage de la bretelle Tangbo-Zè centre 

permet aux deux marchés d’avoir un bon rayonnement. De plus, le marché de Zè centre pour 

sa part, joue un rôle déterminant d’être un marché de collecte où les grossistes et les semi-

grossistes vont s’approvisionner auprès des agriculteurs directement. 

Sur le plan climatique, la Commune de Zè est caractérisé par un climat de type subéquatorial 

encore appelé climat béninien à quatre saisons qui règne au Sud du Bénin (M. Boko et S. K. 

Adam, 1993 p. 10). Cette diversité climatique constitue un atout certain pour la mise à 

disposition des différents produits agricoles offerts pour satisfaire à la demande du marché 

dans la commune. De plus, cette diversité climatique conditionne également l’état et la 

praticabilité des infrastructures routières de la Commune de Zè. La figure 1 présente la 

situation géographique et administrative de la Commune de Zè. 

 
Carte 1 : Situation géographique du secteur d’étude. 

Source : Fond topographique IGN. 



Revue scientifique MIRD                           Volume spécial, Numéro spécial,  Juillet  2021 
 

 

486 

 

Le secteur de recherche bénéficie d’une attractivité grâce à sa position géographique dans le 

Département de l’Atlantique au côté de Cotonou et d’Abomey-Calavi. 

3-2 Typologie des infrastructures marchandes et mobilisation des ressources propres dans 

la Commune de Zè  

3-2-1 Etat des lieux des infrastructures marchandes à Zè centre et à Zè Plaque. 

Dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque, différents types d’infrastructures sont installés 

pour le bonheur des usagers. Les principaux types d’infrastructures sont des hangars en 

matériaux définitif et des boutiques qui sont construites au bord des marchés. La figure 2 

présente les différents types d’infrastructures marchandes des marchés de Zè centre et de Zè 

Plaque. 

 
Figure 2 : Typologie des infrastructures dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque 

Source : Enquête de terrain septembre 2020 

L’Analyse de la figure 2 révèle que deux types d’infrastructures marchandes sont construits 

dans les marchés. Il s’agit des hangars et des boutiques. Le marché de Zè centre dispose 216 

hangars en matériaux définitifs et 48 boutiques installées autour du marché qui se trouve être 

le plus grand marché de la Commune de Zè. Il est construit sur un domaine de 1,23 hectare. 

Le marché de Zè Plaque, pour sa part, dispose de 102 hangars et 8 boutiques pour accueillir 

les acteurs que constituent les commerçants et les usagers de ces lieux d’échanges 

commerciaux. Ce qui reflète le poids économique du marché de Zè centre dans la 

mobilisation des ressources propres pour la commune. Car, les taxes sont imposées les 

infrastructures marchandes. Il faut noter aussi que le nombre d’infrastructures marchandes 

disponibles dans les marchés conditionne leur capacité financière en termes de mobilisation 

de ressources propres pour le financement du développement à la base. 

3-2-2 Conditions d’accès à la place dans le marché de Zè centre et de Zè Plaque 

Les différentes places disponibles sont accessibles de diverses manières. Pour ce qui concerne 

les places non construites elles sont des espaces libres attribuées aux commerçantes qui en 

construire des hangars en matériaux précaires (appâtâmes). Une fois construite, le vendeur 

payera une taxe de 50 F ou 100 F par jour de marché en fonction de la taille de leurs étalages. 

Mais actuellement, les hangars en matériaux précaires ont entièrement cédé place dans les 

marchés de Zè centre et de Zè Plaque (Tangbo-Djèvié) aux hangars en matériaux définitifs. 

Les places construites, sont composés des hangars et boutiques construits en matériaux 

définitifs par la mairie ou avec l’appui des partenaires au développement. Une fois construit, 

l’accès à ces infrastructures est subordonné au payement d’une caution de 03 mois 

directement consommable par le commerçant à l’usage. Ainsi, il est disponible dans les deux 

marchés des hangars dont le coût de location mensuel est de 500 F le mois par unité de places 

donc 6000 F par an. En ce qui concerne les boutiques, les frais de location mensuelle sont 
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fixés à 10000 F dans les deux marchés. La p1anche 1 montre les différences places 

disponibles dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque. 

   
Planche 1: Différentes places disponibles dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque  

Prise de vue : KPOSSA F., février 2021 

L’observation de la planche 1 montre que plusieurs types de places sont disponibles dans ces 

deux marchés de la Commune de Zè, des hangars et boutiques construits en matériaux 

définitifs. La photo 1 présente les hangars et de dépotoirs sauvages et la photo 2, l’occupation 

de la façade du marché de Zè Plaque. En ce qui concerne la photo 3, elle expose les boutiques 

dans le marché central de Zè. La figure 3 présente le plan de masse du marché du Zè centre. 

 
Figure 3 : Plan de masse du marché de Zè centre 

Source : Enquête de terrain février 2021 

L’analyse de la figure 3 permet de comprendre que le marché de Zè centre est entièrement 

construit et se trouve être doté des hangars (216) et des boutiques (48) en matériaux définitifs. 

La construction de ces infrastructures témoigne l’effort et la volonté des autorités 

communales de Zè dans la RPP de moderniser les infrastructures marchandes installées sur 

leur territoire afin de faciliter leur bonne gestion. Une fois construite, ces infrastructures 

constituent un point d’attrais à travers le confort qu’elles offrent aux usagers. La figure 4 

illustre le plan de masse du marché de Zè Plaque de l’Arrondissement de Tangbo-Djèvié. 

1 2 3 



Revue scientifique MIRD                           Volume spécial, Numéro spécial,  Juillet  2021 
 

 

488 

 

 
Figure 4 : Plan de masse du marché de Zè Plaque (Tangbo-Djèvié) 

Source : Enquête de terrain février 2021 

L’analyse de la figure 4 révèle que le marché de Zè Plaque est construit se trouve sur le point 

d’être entièrement doté des hangars en matériaux définitifs dont (102) déjà en exploitation et 

02 autres en construction et une fois finis pourrons offrir plus de 12 places encore aux acteurs 

du marché. De plus, cet espace marchand est doté de boutiques (08) en matériaux définitifs. 

La construction de ces hangars et boutiques dans ce marché, encourage l’installation des 

commerçantes dans les marchés afin de contribuer efficacement au payement des redevances 

liées à location des places et boutiques. L’espace marchand de Zè Plaque est reconnu 

spécifiquement à travers les denrées agricoles en général et les différents fruits de saison qu’il 

offre aux usagers en particulier.  

3-2-3 Principaux produits vendus dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque 

Les investigations sur le terrain ont permis de comprendre que trois types de produits sont 

vendus dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque. Il s’agit des produits vivriers, produits 

d’élevage et les produits manufacturés. 

 Produits vivriers 

Les produits vivriers sont composés des céréales comme l’ananas (Ananas cosmos), le maïs 

(Zea mays), l’orange, la banane, de papaye, de pastèque, des tubercules igname (Discorea sp), 

de racine comme manioc (Manihot esculenta), des légumes fruits et feuilles, etc. produisent à 

Zè et ses environs. 

 Produits d’élevage 

Les principaux produits d’élevage commercialisés dans les marchés de Zè centre et de Zè 

Plaque sont essentiellement composés des petits ruminants et les volailles. 
 Produit manufacturés  

Ils sont composés des produits cosmétiques comme des pagnes, des bijoux et des produits 

agroalimentaires qui sont généralement importés de la République Fédérale du Nigéria soit 37 

% et du marché de Dantokpa au Bénin 63 % ou parfois au Togo. La planche 2 illustre les 

produits vendus dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque. 



Revue scientifique MIRD                           Volume spécial, Numéro spécial,  Juillet  2021 
 

 

489 

 

   

   
Planche 2 : Produits vendus dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque 

Source : KPOSSA F., août 2020 

L’analyse de la planche 2 permet de voir les différentes spéculations exposées dans les deux 

marchés. La photo 1 expose les produits manufacturés commercialisés dans le marché de Zè 

centre, la photo 2 pour sa part montre les produits vivriers commercialisés sur le marché de Zè 

Plaque, les photos 3 et 4 les produits d’élevage et halieutique à Zè centre et les photos 5 et 6 

présentent les fruits exposés dans le marché de Zè Plaque. Une fois installées dans sur ces 

espaces marchands, les femmes payent les droits d’Occupation des Domaine Publique (ODP) 

sur les différents produits ou marchandises exposé(e)s sur les aires d’animation autour du 

marché à Zè centre et au bord de la RNIE 2 à Tangbo-Djèvié. Pour ces occupations libres, les 

vendeuses payent des tickets dont le coût varie entre 50 F et 200 F. Cette variété de produits 

constitue un atout majeur pour la mobilisation des recettes fiscales pour la commune.  

3-3 Gestion des infrastructures marchandes de Zè centre et de Zè Plaque 

Dans la Commune de Zè, la mairie fait une gestion directe des infrastructures marchandes 

construites. Pour cela, la mairie recrute en plus de 04 agents de la marie qui s’occupent du 

recouvrement des taxes sur les marchés, des collaborateurs extérieurs qui assurent au côté des 

agents de la marie, la collecte des taxes à travers la vente des tickets. Au cours des opérations 

de vente des tickets, deux formes de tickets sont vendues. Il s’agit des tickets de 100 F qui 

sont distribués aux femmes commerçantes qui occupent les hangars construits dans les 

marchés et les tickets de 50 F à 200 F qui sont distribués aux occupants des espaces 

commerciaux autour des marchés. Ces tickets sont imposés en fonction de la taille de l’étalage 

du commerçant. Dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque, la mairie a construit 56 

boutiques inégalement réparties dans les deux marchés. Ainsi, le marché de Zè centre abrite 

48 boutiques contre 08 dans le marché de Zè Plaque. Parlant des hangars, il a été décompté 

318 dans l’ensemble des deux marchés dont Zè centre dispose 216 et Zè Plaque 102 et 02 

autres de 06 places en construction dans le marché de Zè Plaque. Le tableau I présente les 

recettes des infrastructures marchandes disponibles dans les marchées de Zè centre et Zè 

Plaque. 

 

 

1 2 3 

6 5 4 
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Tableau I : Prévision des recettes des boutiques, hangars et les places libres des deux 

marchés  

Marchés Places libres Hangars Boutiques Recette attendue 

Zè centre 1 554 000 1 296 000 5 760 000 8 610 000 

Zè Plaque 2 520 000 612 000 960 000 4 092 000 

Total 4 074 000 1 908 000 6 720 000 12 702 000 

Source : Résultats des enquêtes de terrain février 2021 

De l’analyse du tableau I, il ressort que les infrastructures marchandes de Zè centre et de Zè 

Plaque devraient mobiliser en prévision dans la caisse communale en moyenne 12 702 000 F 

CFA par an pour son développement. Ce qui représente en moyenne 6,62 % des ressources 

propres mobilisées par an dans la commune. Le tableau II présente les recettes des 

infrastructures marchandes des deux marchés ces 05 dernières années. 

Tableau II : Recettes des boutiques et hangars dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque 

Années 
Redevance sur les 

hangars et appâtâmes 

Droit sur les 

services marchands 

Droit du 

parking 
Total 

2020 709 500 1 170 000 50 000 1 929 500 

2019 1 365 000 1 434 900 70 000 2 869 900 

2018 1 244 500 1 150 000 - 2 394 500 

2017 604 500 1 128 000 100 000 1 832 500 

2016 394 000 1 085 500 100 000 1 579 500 

Total 4 317 500 5 968 400 320 000 10 605 900 

Source : Compte administratif de la Mairie de Zè 2016 à 2020 

De façon générale, il est remarqué du tableau II que les infrastructures marchandes ont 

mobilisées 10 605 900 F CFA dans la caisse communale de Zè ces 5 dernières années. Ce qui 

donne une mobilisation moyenne de 2 121 180 FCFA par an et représente 16,70 % des 

prévisions sur les recettes annuelles des marchés de Zè centre et de Zè plaque. Ce faible taux 

de recouvrement des recettes peut s’expliquer par plusieurs facteurs qui sont liés d’une part au 

système de collecte des fonds et d’autre part aux acteurs des marchés que sont les femmes 

commerçantes et les usagers. 

3-3-1 Contribution des infrastructures marchandes sur le plan social 

L’existence des infrastructures marchandes dans les marchés de Zè centre et de Zè Plaque a 

eu des effets significatifs sur la vie sociale de la population en général et des acteurs directs en 

particulier. L’implantation de ces infrastructures a permis en premier lieu le rayonnement de 

la localité et l’installation de certains groupes sociolinguistiques comme les ahussa et les ibo. 

51,3 % des personnes interviewés affirment que les jours du marché sont des jours propices 

pour annoncer toutes sortes de nouvelles (réunions, événements politiques, réjouissances, 

naissances, décès, fiançailles, d’échange d’opinions, d’informations et de marchandises etc.). 

Par ailleurs, les jours du marché sont les plus indiqués pour les ménages ruraux de se 

ravitailler en denrées alimentaires de première nécessité et en produits manufacturés. Les 

jours de marché sont aussi des jours de rendez-vous et de rencontre entre les jeunes amoureux 

ruraux et leurs dulcinées. Mais à Zè centre comme à Zè Plaque, l’influences des marché ne se 

limite pas seulement à ce fait de civilisation, il s’exerce également sur la population féminine. 

En effet, l’existence et la proximité de ces infrastructures permet à la population surtout les 

femmes d’exercer plusieurs activités génératrices de revenus dans la Commune. Les 

différentes activités menées dans ces marchés permettent à 34 % des femmes de subvenir aux 
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besoins de leur ménage. 50 % des commerçants investissent leurs revenus dans la 

scolarisation de leurs enfants et 16 % pour la constitution d’épargne. Comme l’indique la 

figure 5.  

 
Figure 5: Contribution sociale des infrastructures marchandes de Zè centre et de Zè Plaque. 

Source : Enquête de terrain août 2020 

Il ressort de l’analyse de la figure 10 que les infrastructures marchandes jouent important dans 

la vie de la population de la commune en général et les femmes commerçantes en particulier. 

3-3-2 Contribution des infrastructures marchandes dans le budget communal à Zè 

Les infrastructures marchandes à Zè centre et à Zè Plaque jouent un rôle non négligeable dans 

la mobilisation des ressources financières pour le développement. Les différentes recettes 

faites à travers ces infrastructures ont mobilisé en moyenne ces 5 dernières 2 121 180 FCFA 

par an. Ce qui montre l’importance économique de ces infrastructures dans la balance 

budgétaire de la commune. Dans ces deux marchés, il existe deux types d’infrastructures qui 

mobilisent des sous dans la caisse communale. Il s’agit des infrastructures sur le site du 

marché que sont les hangars (en matériaux définitifs ou non) et les places non construites dans 

les marchés ou à leurs alentour d’une part et les boutiques d’autre part. La figure 6 présente la 

destination des recettes des infrastructures. 

 
Figure 6 : Destination des recettes des marchés de Zè centre et de Zè Plaque 

Source : Enquête de terrain août 2020 

L’analyse de la figure 6 montre que 58 % des recettes des infrastructures sont réinvesties dans 

la construction ou le réfectionnement des hangars dans les marchés de la Commune de Zè; 26 

% de ces recettes servent à payer les différents agents de la mairie qui travaillent pour le 

développement de la commune. En fin, les 16 % restantes sont utilisées pour répondre aux 

préoccupations des infrastructures sociocommunautaires à la base comme les AEV, écoles, 

l’entretien des voies de désertes rurales, etc.  
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3-4 Problèmes liés à la gestion des équipements marchands dans les marchés de Zè centre 

et de Zè Plaque 

L’épineux problème auxquels sont confrontés les acteurs des marchés à Zè centre et à Zè 

Plaque sont de deux ordre et se trouvent lier au système de collecte des fonds et aux acteurs 

des marchés que sont les femmes commerçantes et les usagers. 
 Difficultés liées au système de collecte des fonds  

Elles se manifestent par le fait que la marie de Zè ne dispose que 04 agents permanents qui 

s’occupent du recouvrement des fonds dans les marchés. Pour combler ce manque, elle 

associe des prestataires extérieurs à qui la marie n’exige pas un point quotidien des tickets 

vendus par jours de marchés. Cette stratégie de gestion des fonds collectés constitue un terrain 

fertile pour leur détournement. Selon les responsables en charge de recouvrement des recettes 

des services marchands à la mairie de Zè, certains agents collecteurs n’arrivent pas à faire à 

temps le point des recettes, à la fin de la vente des lots de tickets reçus. Ce qui paralyse 

parfois la vente régulière des tickets les jours de marchés par ces derniers. De plus, il est 

reproché aussi aux agents collecteurs le favoritisme et la malhonnêteté dans la vente des 

tickets. En complicité ou non avec les femmes du marché, certains arrivent à délivrer les 

tickets de 50 F à la place de 100 F et/ou les exonèrent parfois les commerçantes et prennent la 

moitié des taxes. Ces cas se justifient par le fait que 13 % des femmes reconnaissent qu’elles 

s’entendent parfois avec les collecteurs dans les périodes de la mévente. Alors que les travaux 

de terrain ont aussi révélé que 14, 62 % des femmes commerçantes ont avoué que les 

tickettiers ont usé de leur statut d’analphabétisme pour leur délivrer des tickets d’une valeur 

inférieurs à la taxes payée. 
 Difficultés liées aux acteurs des marchés  

Elles sont multiples et multiformes. Pour ce qui concerne les acteurs des marchés de Zè centre 

et de Zè Plaque, ces difficultés s’expriment par le manque de volonté ou de motivation à 

payer les droits de place et qu’elles lient parfois, la non-satisfaction de certaines doléances 

liées à l’assainissement des marchés selon 32 % des femmes surtout celles ayant leurs 

marchandises à proximité des dépotoirs sauvages. Ces pratiques créées du coup d’énormes 

manques à gagner à la caisse communale. A ces différents problèmes évoqués, il faut ajouter 

ceux liés à l’état de praticabilité des voies ou pistes d’accès aux infrastructures marchandes de 

la commune au cours des différentes saisons. 

Ainsi, pour réussir la mobilisation régulière des ressources financières pour le financement du 

développement de la commune, les autorités communales de Zè doivent recruter des agents 

pour compléter l’effectif des collecteurs pour une bonne couverture des marchés les jours 

d’animation. Revoir la stratégie de compte rendu des recettes afin de le rendre obligatoire à la 

fin de l’animation des marchés ; organiser des séances de sensibilisation au niveau des acteurs 

de marchés et veiller à la satisfaction de leurs doléances.  

Discussion 

L’étude sur la part des ressources issues de l’exploitation des infrastructures marchandes dans 

la région péri-portuaire à Zè au Sud Bénin a révélé que ce secteur est exploité conformément 

aux attributions déléguées par l’Etat central aux collectivités locales. La Commune de Zè 

dispose des infrastructures marchandes (boutiques et hangars) installées dans les marchés de 

Zè centre et de Zè Plaque (Tangbo-Djèvié) dont la mise en valeur doit dégager en moyenne 

12 702 000 F CFA par an, soit 6,62 % des ressources propres mobilisées annuellement dans la 

commune. Les résultats auxquels la présente recherche est parvenue, corroborent ceux 

obtenus par d’autres chercheurs ayant abordé la même thématique. C’est le cas de T. Dégan 

(2013, p.16) à travers l’étude sur le marché d’Abomey où il a relevé que les infrastructures 
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marchandes ont contribué aux ressources propres de la commune pour seulement 4,44 % en 

2010 avec une légère amélioration pour atteindre 5,59 % en 2011. Les mêmes constats ont été 

également fait par M. Benjamin (2012, p.36), d’après qui, les recettes des marchés ne 

représentent qu’entre 8 et 28 % au Burkina Faso, 19 % en Côte d’Ivoire, 21 % au Bénin.  Les 

résultats de C. A. Gomez (2020 p. 364) sur les infrastructures marchandes et financement du 

Développement de la Commune de Savalou, Bénin révèlent aussi que la part des ressources 

issues de l’exploitation des infrastructures marchandes dans la Commune de Savalou a montré 

qu’elle dispose des biens meubles et immeubles dont la mise en valeur dégage en moyenne 17 

782 226 CFA par an, soit 9,40 % des ressources propres mobilisées annuellement. Aussi, la 

présente recherche a révélé également que la mobilisation des ressources locales propres des 

infrastructures rencontre des difficultés dont le plus important le manque de stratégies 

efficaces pour la bonne maîtrise des recettes issues des taxes collectées dans les marchés. 

Cette difficulté est due à l’absence d’une politique efficace de contrôle des agents de collectes 

et de motivation des commerçants. Car, certains argents collecteurs des taxes en complicité 

avec les commerçants prennent la moitié de la taxe pour ne pas délivrer les tickets. Ce même 

problème a été soulevé par d’autres chercheurs aux termes de leurs travaux. A cet effet, B. 

Fangnon (2016 p. 173) dans sa publication,  il montre que l’absence d’une bonne politique de 

gestion n’encourage pas certains vendeurs à payer les taxes dans le marché de Tindji dans 

l’Arrondissement de Zeko (Zâ-Kpota). Plus loin, il ajoute que le nombre insuffisant d’agents 

collecteurs ne permet pas une couverture efficace de tous les usagers du marché. Pour sa part, 

R. Kadjègbin ( 2012 p. 70), et à travers son étude qui porte sur les contraintes à la contribution 

du marché de la ville de Dassa-Zoumè dans le développement local au Benin, a montré aussi 

qu’en dehors des contraintes dues à l’exiguïté du pôle d’échange, le cadre commercial peu 

adéquat et la mauvaise politique de distribution des produits commercialisés, l’inorganisation 

et l’incompétence des agents collecteurs de taxes constituent les difficultés majeurs qui 

empêche les marchés de contribuer pleinement au développement local des territoire. Selon 

G. Chambas, et al, ;  (2007, p 7-8), ils se sont intéressés aux facteurs de la faiblesse des 

ressources locales propres dans les pays pauvres. A travers leur recherche, ils affirment que 

nombreux pays en développement sont affectés par une forte corruption qui va à l’encontre de 

la mobilisation de ressources fiscales locale. Ainsi, ils révèlent que dans les pays subissant 

une forte incidence de la pauvreté, la plupart des contribuables considèrent la distribution des 

revenus comme injuste. L’impôt central, et par extension l’impôt local apparaissent alors 

illégitimes ce qui incite à la fraude et à l’évasion fiscale. 

D’après ses résultats, les infrastructures marchandes en général et les marchés en particulier 

au Bénin constituent un gisement pour la mobilisation des ressources locales propres pour les 

collectivités décentralisées. Elles renflouent la caisse locale des communes à travers les taxes 

et droits de places collectés auprès des usagers de ces différents lieux d’échanges. Ces 

différents auteurs montrent l’importance des infrastructures marchandes dans la mobilisation 

des ressources propres des communes pour le financement du développement à la base. 

Conclusion 

Au terme de cette étude, nous pouvons retenir qu’il existe deux types d’infrastructures 

marchandes dans les marchés de Zè centre et Zè Plaque que sont les hangars en matériaux 

définitifs, les boutiques et l’espace commercial libre autour du marché à Zè centre et le long 

de RNIE 2 à Zè Plaque. L’exploitation de ces infrastructures contribue non seulement à 

l’amélioration des conditions de vie des acteurs mais aussi à la mobilisation des ressources 

dans la caisse communale. Les revenus issus des infrastructures marchandes sont utilisés à 45 

% pour le financement des infrastructures sociocommunautaires dans la commune. Malgré 

leurs importances la malversation financière due au manque de rigueur dans le suivi des 
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agents collecteurs et manque de volonté au niveau des commerçants pour payement régulier 

des droits de place. Pour cela, les autorités communales de Zè doivent recruter des agents 

pour compléter l’effectif actuel des collecteurs, revoir la stratégie de compte rendu des 

recettes afin de le rendre obligatoire au soir de l’animation des marchés. 
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